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Description 

La  présente  invention  se  rapporte  à  un  ski,  tel 
qu'un  ski  alpin,  un  ski  de  fond,  un  monoski  ou  un  surf 
pour  neige.  Elle  concerne  plus  particulièrement  un  5 
perfectionnement  à  ce  type  de  ski. 

On  connait  déjà  différents  types  de  ski  et  il  en 
existe  de  très  nombreuses  variantes.  Ceux-ci  sont 
constitués  par  une  poutre  de  forme  allongée  dont  l'ex- 
trémité  avant  est  courbée  vers  le  haut  pour  constituer  10 
une  spatule,  l'extrémité  arrière  l'étant  aussi  plus  légè- 
rement  pour  constituer  le  talon. 

Les  skis  actuels  ont  généralement  une  structure 
composite  dans  laquelle  sont  combinés  différents 
matériaux,  de  manière  que  chacun  d'eux  intervienne  15 
de  façon  optimale  compte-tenu  de  la  distribution  des 
contraintes  mécaniques  lors  de  l'utilisation  du  ski.  Ain- 
si,  la  structure  comprend  généralement  des  éléments 
de  protection  périphériques,  des  éléments  internes 
de  résistance  pour  résister  aux  contraintes  de  flexion  20 
et  de  torsion,  et  un  noyau.  Ces  éléments  sont  assem- 
blés  par  collage  ou  par  injection,  l'assemblage  s'ef- 
fectuant  généralement  à  chaud  dans  un  moule  pré- 
sentant  la  forme  définitive  du  ski,  avec  une  partie 
avant  fortement  relevée  en  spatule,  une  partie  arrière  25 
légèrement  relevée  en  talon,  une  partie  centrale  cam- 
brée. 

Malgré  le  souci  des  constructeurs  de  fabriquer 
des  skis  de  bonne  qualité,  ceux-ci  n'ont  pas,  à  ce  jour, 
trouvé  un  ski  de  haute  performance  satisfaisant  dans  30 
toutes  les  conditions  d'utilisation. 

Le  document  US  2,258,046  concerne  un  ski 
comprenant  un  corps  qui  est  relativement  fin  et  flexi- 
ble  sur  lequel  est  monté  un  raidisseur  allongé  main- 
tenu  à  ses  extrémités  de  façon  à  pouvoir  coulisser  35 
longitudinalement.  Une  pièce  centrale  en  forme  de 
canal  est  fixée  au  corps  afin  de  maintenir  fermement 
le  raidisseur.  La  chaussure  du  skieur  est  engagée 
dans  une  butée  avant  connectée  directement  sur  la 
surface  avant  du  raidisseur,  tandis  que  le  talon  de  la  40 
chaussure  repose  librement  sur  la  pièce  centrale  (fi- 
gure  7). 

Le  document  FR-A-2  639  837  décrit  un  ski  muni 
d'un  corps  et  d'un  ensemble  supérieur  d'amortisse- 
ment  lié  au  corps  du  ski  par  une  liaison  souple  s'éten-  45 
dant  continuellement  de  la  zone  de  la  spatule  jusqu'à 
la  zone  extrême  du  ski. 

La  présente  invention  concerne  des  perfection- 
nements  apportés  à  ces  skis,  dans  le  but  de  faciliter 
leur  fabrication  qui  permet  d'obtenir  les  caractéristi-  50 
ques  désirées  de  par  la  diversité  des  paramètres  pou- 
vant  être  choisis. 

Le  ski  selon  l'invention  comprend  un  premier  en- 
semble  inférieur  ou  embase  dont  l'extrémité  avant  est 
relevée  pour  former  la  spatule  et  un  deuxième  ensem-  55 
ble  supérieur  ou  raidisseur  partiellement  lié  à  l'emba- 
se  par  ses  extrémités  avant  et  arrière  au  moyen  de 
liaisons  souple  et/ou  rigide  ;  ladite  extrémité  avant  se 

situant  entre  le  point  de  contact  spatule  de  l'embase 
et  l'extrémité  avant  de  la  zone  normalisée  de  monta- 
ge  des  fixations  et  l'extrémité  arrière  se  situant  entre 
le  point  de  contact  arrière  et  l'extrémité  arrière  de  la 
zone  normalisée  de  montage  des  fixations,  et  au 
moins  un  support  ou  étrier  lié  à  l'embase,  formant  un 
logement  pour  le  libre  passage  du  raidisseur,  carac- 
térisé  en  ce  que  ledit  support  ou  étrier  est  destiné  à 
recevoir  les  fixations  pour  le  maintien  de  la  chaussure 
sur  le  ski,  et  s'étend  vers  l'avant  au  moins  jusqu'à  l'ex- 
trémité  avant  de  ladite  zone  normalisée,  et  vers 
l'arrière  au  moins  jusqu'à  l'extrémité  arrière  de  ladite 
zone  normalisée. 

Selon  une  disposition  avantageuse,  le  raidisseur 
a  une  longueur  inférieure  à  la  longueur  de  la  surface 
de  l'embase  en  contact  avec  la  neige. 

Selon  une  caractéristique  complémentaire,  l'em- 
base  et/ou  le  raidisseur  est  une  poutre  de  forme  al- 
longée. 

Selon  l'invention,  le  raidisseur  est  lié  à  l'embase 
par  une  liaison  localisée  à  ses  deux  extrémités,  et  cet- 
te  liaison  est  souple  et/ou  partiellement  rigide. 

Selon  un  mode  de  réalisation  préféré,  le  support 
a  la  forme  d'un  étrier  ayant  la  forme  d'un  "U"  renversé 
et  comprend  une  paroi  supérieure  prolongée  latérale- 
ment  et  vers  le  bas  par  deux  parois  latérales  pour 
constituer  un  logement  inférieur  ayant  la  forme  d'un 
profil  en  creux  s'étendant  longitudinalement  destiné 
au  passage  du  raidisseur.  Ce  support  peut  recevoir  à 
l'avant  la  fixation  avant  et  s'étendre  vers  l'arrière  jus- 
que  sous  la  fixation  arrière.  Mais  le  ski  peut  être  tel 
qu'il  comprenne  deux  supports  espacés  l'un  de  l'au- 
tre,  un  premier  support  avant  sur  lequel  est  fixée  la 
butée  avant  de  retenue  de  la  chaussure,  et  un  deuxiè- 
me  support  ou  support  arrière  sur  lequel  est  fixée  la 
talonnière. 

D'autres  caractéristiques  et  avantages  de  l'inven- 
tion  se  dégageront  de  la  description  qui  va  suivre  en 
regard  des  dessins  annexés,  qui  ne  sont  donnés  qu'à 
titre  d'exemples  non  limitatifs. 

La  figure  1  est  une  vue  latérale  d'un  premier 
mode  de  réalisation  d'un  ski  selon  l'invention. 

La  figure  2  est  une  vue  de  dessus  de  la  figure  1  . 
La  figure  3  est  une  vue  latérale  montrant  les  dif- 

férents  constituants  du  ski  selon  le  premier  mode  de 
réalisation. 

Les  figures  4,  5  et  6  sont  des  coupes  selon  IV-IV, 
V-V,  VI-VI  de  la  figurel. 

La  figure  7  est  une  vue  en  perspective. 
La  figure  8  est  une  vue  de  dessus  représentant 

une  variante. 
La  figure  9  est  une  vue  longitudinale  du  ski  selon 

une  variante  de  la  figure  1  . 
La  figure  10  est  une  vue  en  coupe  transversale 

simplifiée  selon  une  variante  de  la  figure  6. 
La  figure  11  est  une  vue  en  perspective  du  mode 

de  la  figure  10. 
La  figure  12  est  une  vue  latérale  montrant  un  au- 
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tre  mode  de  réalisation. 
Les  figures  1  3  et  14  représentent  une  variante  se- 

lon  des  vues  schématiques  partielles  respectivement 
latérale  et  en  coupe.  5 

La  figure  15  est  une  vue  en  coupe  transversale 
montrant  une  variante. 

La  figure  16  est  un  autre  mode  de  réalisation  re- 
présenté  en  vue  latérale. 

Les  figures  1  7  et  1  8  sont  des  vues  similaires  à  la  10 
figure  13  montrant  deux  variantes  de  réalisation. 

Les  figures  1  9,  20,  21  et  24  sont  des  vues  latéra- 
les  montrant  des  variantes. 

La  figure  22a  montre  un  détail  de  la  réalisation  de 
la  figure  20.  15 

La  figure  22b  montre  un  détail  de  la  réalisation  de 
la  figure  19. 

Les  figures  22c  et  22d  sont  des  vues  similaires 
représentant  deux  variantes. 

Les  figures  22e  et  22f  montrent  un  détail  selon  20 
des  variantes  de  la  figure  1  9  ou  21  . 

La  figure  23  montre  en  perspective  un  détail  de 
la  réalisation  de  la  figure  20. 

La  figure  25  est  une  vue  en  coupe  transversale 
simplifiée  similaire  à  la  figure  6  représentant  une  va-  25 
riante. 

La  figure  26  est  une  coupe  transversale  selon  T2 
de  la  figure  24. 

Les  figures  27  à  30  représentent  une  variante  de 
réalisation  des  supports.  30 

La  figure  27  est  une  vue  latérale  d'un  ski  équipé. 
La  figure  28  est  une  vue  en  coupe  selon  T3  de  la 

figure  27. 
La  figure  29  est  une  vue  en  coupe  selon  T4  de  la 

figure  27.  35 
La  figure  30  est  une  vue  en  perspective  de  la  fi- 

gure  27. 
La  figure  31  est  une  vue  similaire  à  la  figure  27 

montrant  une  variante. 
Les  figures  32  à  34  montrent  deux  variantes  de  40 

l'invention,  en  particulier  du  support. 
Les  figures  32  et  33  sont  des  vues  simplifiées  en 

coupe  transversale  selon  une  variante  de  la  figure  6. 
La  figure  34  est  une  vue  en  coupe  longitudinale 

dans  la  région  du  support  de  la  figure  33.  45 
Les  figures  35  à  37  représentent  respectivement 

en  perspective,  en  coupe  transversale  et  en  plan  une 
variante  de  l'invention  et  en  particulier  du  support  et 
raidisseur. 

La  figure  38  représente  en  perspective  un  ski  se-  50 
Ion  une  variante  de  l'invention,  en  particulier  du  raidis- 
seur. 

La  figure  39  représente  une  vue  en  coupe  du  ski 
de  la  figure  38  selon  l-l. 

La  figure  40  représente  une  vue  en  coupe  du  ski  55 
de  la  figure  38  selon  ll-ll. 

La  figure  41  représente  une  vue  en  coupe  du  ski 
de  la  figure  38  selon  lll-lll. 

La  figure  1  représente  un  ski  selon  un  premier 

mode  de  réalisation  selon  l'invention.  Il  comprend  un 
ensemble  inférieur  ou  embase  (1)  et  un  ensemble  su- 
périeur  ou  raidisseur  (2).  Ledit  raidisseur  (2)  est  dis- 
posé  au-dessus  de  l'embase  (1)  et  lié  à  cette  dernière 
par  des  moyens  de  liaison  (3). 

L'embase  (1)  est  l'élément  en  contact  avec  la  nei- 
ge  et  se  présente  sous  la  forme  d'une  poutre  (10)  al- 
longée  ayant  sa  propre  distribution  d'épaisseur,  de 
largeur  et  donc  sa  propre  raideur.  Cette  poutre  allon- 
gée  pouvant  par  ailleurs  avoir  une  raideur  plus  faible 
ou  égale  à  celle  d'un  ski  classique. 

L'embase  (1)  comprend  une  partie  centrale  (113) 
légèrement  cambrée,  présentant  une  surface  infé- 
rieure  (114)  de  glissement  et  une  surface  supérieure 
(115)  .  La  partie  centrale  (113)  occupe  la  plus  grande 
partie  de  la  longueur  de  l'embase  et  se  prolonge 
d'une  part  à  l'avant  par  une  partie  antérieure  (116)  re- 
levée  pour  former  la  spatule  (1  1  7)  et  d'autre  part,  par 
une  partie  postérieure  (118)  légèrement  relevée  pour 
former  le  talon  du  ski.  La  partie  postérieure  (118) 
étant  relativement  de  faible  longueur  et  de  relèvement 
faible,  et  la  partie  antérieure  (116)  est  plus  longue  et 
beaucoup  plus  cambrée,  comme  il  est  connu  en  soi 
et  représenté  sur  les  figures. 

La  structure  de  l'embase  (1)  peut  être  du  type 
sandwich  ou  du  type  à  caisson  ou  de  tout  autre  type. 
Aux  figures  4,  5  et  6,  on  a  représenté  une  structure 
préférée  comprenant  un  renfort  supérieur  (101)  rigi- 
de,  en  forme  de  coque  à  section  en  "U"  formant  une 
paroi  supérieure  (1  02)  et  deux  parois  latérales  (1  03  et 
1  04)  recouvrant  un  noyau  (1  05),  l'ensemble  étant  fer- 
mé  à  sa  partie  inférieure  par  un  élément  inférieur 
(106)  comportant  les  carres  métalliques  (107,108), 
une  couche  (1  09)  de  glissement  généralement  en  po- 
lyéthylène  ainsi  que  des  éléments  de  renfort  inférieur 
(110,111).  Une  couche  supérieure  superficielle  (112) 
recouvre  le  renfort  supérieur  pour  former  le  décor  de 
l'embase. 

Les  couches  de  renfort  (101,110,111)  peuvent 
être  de  tous  types  tels  que  des  couches  de  matériaux 
composites  comme  de  la  fibre  de  verre,  fibre  de  car- 
bone  avec  de  la  résine  époxy  ou  polyester  ou  en  al- 
liage  métallique. 

Le  noyau  (105)  peut  être  de  la  mousse  chargée 
ou  non,  du  bois  ou  du  nid  d'abeille  en  aluminium. 

La  couche  superficielle  monocouche  ou  multi- 
couche  assurant  le  décor  peut  être  en  polyamide  ou 
autre,  tel  qu'en  matériau  thermoplastique. 

Selon  une  des  caractéristiques  de  l'invention,  la 
face  supérieure  (115)  de  la  partie  centrale  (113)  de 
l'embase  (1)  est  recouverte  d'un  raidisseur  (2).  Cet 
élément  est  destiné  à  compléter  la  distribution  des  rai- 
deurs  de  l'embase  (1)  de  manière  à  obtenir  la  distri- 
bution  globale  souhaitée.  Ledit  raidisseur  (2)  peut  être 
de  toute  nature,  de  toute  forme  et  de  toute  structure. 

Selon  une  disposition  avantageuse,  le  raidisseur 
(2)  se  présente  sous  la  forme  d'une  partie  (20)  allon- 
gée  ayant  aussi  sa  propre  distribution  d'épaisseur,  de 
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largeur  et  donc  de  raideur. 
Dans  le  mode  de  réalisation  donné  à  titre  d'exem- 

ple  et  représenté  par  les  figures  5  et  6,  la  structure  du 
raidisseur  est  du  type  caisson  et  est  formé  d'un  noyau  5 
(201)  disposé  entre  un  renfort  supérieur  (202)  et  un 
renfort  inférieur  (203).  Il  peut  être  aussi  constitué  d'un 
simple  profilé,  ou  d'une  lame  par  exemple. 

Le  renfort  supérieur  (202)  est  recouvert  d'une  au- 
tre  couche  de  renfort  supplémentaire  (204)  en  forme  10 
de  "U"  renversé  et  formant  une  paroi  supérieure  (205) 
et  deux  parois  latérales  (206,207).  Une  couche 
superficielle  (208)  recouvre  le  dessus  et  les  faces  la- 
térales  du  raidisseur  (2)  pour  former  la  finition  et  le  dé- 
cor  de  celui-ci.  15 

Comme  précédemment  pour  l'embase,  les  cou- 
ches  de  renfort  du  raidisseur  peuvent  être  de  tous  ty- 
pes  tels  que  des  couches  de  matériaux  composites 
comme  de  la  fibre  de  verre,  fibre  de  carbone,  avec  de 
la  résine  époxy  ou  polyester.  Le  noyau  (201  )  peut  être  20 
de  la  mousse  chargée  ou  non,  du  bois  ou  du  nid 
d'abeille  en  aluminium.  La  couche  superficielle  assu- 
rant  le  décor  peut  être  en  polyamide  ou  autre,  tel 
qu'en  matériau  thermoplastique.  Elle  peut  être  mono- 
couche  ou  réalisée  par  plusieurs  couches.  25 

Selon  une  disposition  avantageuse,  le  raidisseur 
(2)  a  une  longueur  "L2"  inférieure  à  la  longueur  "L1" 
de  l'embase  (1).  Ainsi,  l'extrémité  avant  (209)  du  rai- 
disseur  se  situe  entre  le  point  (1  1  9)  de  contact  spatule 
de  l'embase  et  l'extrémité  avant  (120)  de  la  zone  nor-  30 
malisée  de  montage  des  fixations. 

Dans  le  ski  alpin  par  exemple,  la  zone  normalisée 
est  une  caractéristique  parfaitement  définissable  qui 
trouve  son  origine  dans  la  norme  ISO  8364.  En  règle 
générale,  tous  les  constructeurs  de  skis  respectent  la  35 
norme  quant  à  cette  exigence  particulière  pour  des 
raisons  de  compatibilité  avec  les  fixations  du  marché 
(sauf  système  ski/fixation  particulier). 
Dans  le  ski  de  fond,  une  zone  normalisée  de  montage 
est  définie  par  la  norme  DIN-ISO  9119.  40 
Dans  le  domaine  du  surf  des  neiges,  une  norme  est 
en  cours  d'élaboration  sur  le  sujet  (ISO-10958). 

De  même,  l'extrémité  arrière  (210)  du  raidisseur 
se  situe  entre  le  point  de  contact  arrière  (121)  et  l'ex- 
trémité  arrière  (122)  de  la  zone  normalisée  de  mon-  45 
tage  des  fixations.  Ainsi,  si  l'embase  (1)  a  une  lon- 
gueur  "L1"  de  contact  avec  la  neige,  le  raidisseur  (2) 
a  une  longueur  "L2"  telle  que  "L2"  soit  inférieure  à 
"L1". 

A  titre  d'exemple,  la  longueur  "L2"  du  raidisseur  50 
est  comprise  entre  50  %  et  1  00  %  de  la  longueur  "L1  ". 
De  plus,  la  position  longitudinale  relative  du  raidisseur 
(2)  par  rapport  à  l'embase  (1)  peut  être  par  exemple 
telle  que  le  milieu  (21  1)  du  raidisseur  (2)  soit  au  niveau 
du  milieu  (123)  de  la  longueur  (L1)  de  contact  de  l'em-  55 
base  (1)  avec  la  neige.  Mais  il  pourrait  en  être  autre- 
ment  ;  ainsi  le  milieu  (211)  du  raidisseur  (2)  peut  être 
plus  en  avant  (AV)  ou  plus  en  arrière  (AR)  par  rapport 
au  milieu  (123)  de  l'embase. 

En  ce  qui  concerne  la  largeur  des  deux  éléments, 
le  raidisseur  (2)  peut  avoir  une  largeur  "12"  inférieure 
à  la  largeur  "11  "de  l'embase  (1)  et  être  ainsi  plus  étroit 
que  cette  dernière,  comme  cela  est  représenté  sché- 
matiquement  aux  figures  2,  5  et  6. 

Notons  aussi  que  la  largeur  des  deux  ensembles 
embase  (1  )  et/ou  raidisseur  (2)  peut  être  constante  ou 
variable. 

L'embase  (1)  et  le  raidisseur  (2)  sont  des  parties 
allongées  de  hauteur  respective  "h1"et"h2".  Bien  en- 
tendu  dans  une  coupe  transversale,  les  deux  hau- 
teurs  "h1"  et  "h2"  peuvent  avoir  la  même  valeur,  mais 
aussi  être  différentes.  Ainsi,  dans  une  coupe  transver- 
sale,  "h1"  peut  être  supérieur  ou  inférieur  à  "h2".  De 
plus,  "h1"  et/ou  "h2"  peut  être  constant  en  fonction  de 
la  position  longitudinale  où  est  faite  la  mesure.  Toute- 
fois,  pour  obtenir  une  bonne  répartition  de  la  raideur, 
il  est  avantageux  de  faire  varier  l'une  ou  l'autre  des 
hauteurs  "h1"  ou  "h2"  et  même  les  deux  "h1"  et  "h2". 
Avantageusement,  la  hauteur  "h1"  de  l'embase  et  la 
hauteur  "h2"  du  raidisseur  diminuent  vers  l'avant  et 
vers  l'arrière,  comme  cela  est  représenté  sur  les  figu- 
res. 

Selon  une  autre  caractéristique  de  l'invention,  le 
raidisseur  (2)  est  lié  à  l'embase  (1)  par  des  moyens 
de  liaison  (3)  tels  que  la  liaison  entre  les  deux  élé- 
ments  soit  partiellement  souple  et/ou  partiellement  ri- 
gide. 

Le  mode  de  réalisation  représenté  aux  figures  1 
à  6,  représente  un  exemple  selon  lequel  la  liaison  (3) 
entre  les  deux  ensembles  embase  (1)  et  raidisseur  (2) 
est  partiellement  souple,  et  ne  s'étend  que  sous  l'ex- 
trémité  avant  (209)  et  arrière  (21  0)  dudit  raidisseur.  A 
cet  effet  les  moyens  de  liaison  (3)  sont  réalisés  par 
deux  interfaces  souples  (31  et  32).  Un  premier  inter- 
face  avant  souple  (31  )  de  longueur  "131  "  et  un  deuxiè- 
me  interface  arrière  souple  (32)  de  longueur  "I32" 
étant  disposés  respectivement  sous  l'extrémité  avant 
(209)  et  arrière  (210)  du  raidisseur. 

Les  interfaces  (31  et  32)  sont  réalisés  par  une 
couche  d'un  matériau  souple  du  type  élastique,  et  no- 
tamment  du  type  viscoélastique,  qui  est  collé  ou  sou- 
dé  d'une  part  sur  la  surface  supérieure  (1  1  5)  de  l'em- 
base  (1)  et  d'autre  part,  sous  la  surface  inférieure 
(216)  du  raidisseur.  Le  matériau  utilisé  peut  être  élas- 
tique  d'une  dureté  de  1  0  à  85  shores  Aou  du  matériau 
viscoélastique  de  module  d'élasticité  de  1  5  à  160  mé- 
gapascal  d'une  dureté  de  50  à  95  shores  A  et  d'une 
valeur  d'amortissement  de  0,13  à  0,72.  Bien  entendu, 
ces  données  ne  sont  que  des  exemples  de  réalisation 
pour  des  mesures  faites  à  20°C  et  à  des  fréquences 
de  15  Hz. 

La  fixation  des  interfaces  (31  ,  32)  sur  l'embase 
(1)  et  le  raidisseur  (2)  est  réalisée  par  exemple  par 
une  résine  thermodurcissable  du  type  époxyde  po- 
lyester,  vinylesterou  polyuréthane  ou  un  film  thermo- 
plastique,  ou  tout  autre  moyen. 

Selon  l'invention,  le  ski  comprend  au  moins  un 
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support  (4)  destiné  à  recevoir  la  ou  les  fixations  (5)  de 
retenue  de  la  chaussure  du  skieur.  Cedit  support  (4) 
a  la  forme  d'un  étrier  (figure  6)  ayant  la  forme  d'un  "U" 
renversé  et  comprend  une  paroi  supérieure  (40)  pro- 
longée  latéralement  et  vers  le  bas  par  deux  parois  la- 
térales  (41,42)  pour  constituer  un  logement  (43)  infé- 
rieur  ayant  la  forme  d'un  profit  en  creux  s'étendant 
longitudinalement  destiné  au  passage  du  raidisseur 
(2).  Il  faut  noter  que  les  dimensions  du  logement  aussi 
bien  horizontale  "14"  que  verticale  "h4"  sont  supérieu- 
res  aux  dimensions  horizontale  "12",  et  verticale  "h2" 
du  raidisseur  pour  former  un  espace  "e"  nécessaire  à 
la  liberté  de  ce  dernier. 

Selon  une  caractéristique  de  l'invention,  le  raidis- 
seur  ne  reçoit  pas  directement  les  sollicitations  du 
skieur.  Aussi,  le  support  ou  l'étrier  (4)  est  en  appui  uni- 
quement  sur  l'embase  (1). 

A  cet  effet,  les  extrémités  inférieures  (44  et  45) 
des  parois  latérales  du  support  sont  reliées  à  la  sur- 
face  supérieure  (115)  de  l'embase  (1).  Avantageuse- 
ment,  la  liaison  entre  le  support  et  l'embase  est  rigide 
et  obtenue  par  exemple  par  collage,  par  soudage  ou 
tout  autre  moyen,  tel  que  mécanique. 

Le  support  (4)  constitue  ainsi  l'élément  mécani- 
que  de  transmission  et  de  distribution  des  sollicita- 
tions  du  skieur  sur  l'embase. 

Comme  on  peut  le  voir  à  la  figure  6,  le  raidisseur 
(2)  a  au  moins  dans  la  zone  du  support  (4)  une  largeur 
"12"  inférieure  à  la  largeur  "11"  de  l'embase,  pour  per- 
mettre  le  passage  et  le  maintien  des  parois  latérales 
dudit  support  sur  les  bords  latéraux  supérieurs  (125, 
126)  de  l'embase. 

La  figure  8  représente  une  variante  en  vue  de 
dessus  selon  laquelle  le  raidisseur  (2)  comprend  dans 
sa  zone  centrale  (212)  un  rétrécissement  de  largeur, 
pour  former  deux  dégagements  latéraux  (213,  214) 
s'étendant  sur  une  longueur  réduite  "L'2"  inférieure  à 
"L2".  Le  raidisseur  (2)  comprenant  ainsi  une  partie 
centrale  de  largeur  réduite. 

La  figure  9  représente  une  autre  variante  en  vue 
longitudinale  selon  laquelle  le  raidisseur  (2) 
comprend  dans  sa  zone  centrale  (212)  un  rétrécisse- 
ment  d'épaisseur  s'étendant  sur  une  longueur  réduite 
L"2  inférieure  à  L2.  Le  dégagement  ainsi  formé  per- 
met  de  réduire  la  hauteur  du  support  (4)  et  par  consé- 
quent  avantageusement  celle  des  fixations  (5)  par 
rapport  à  la  neige. 

Les  figures  10  et  11  sont  des  variantes  dans  les- 
quelles  le  raidisseur  (2)  est  intégré  dans  l'embase  (1) 
dans  un  but  de  protection.  Pour  cela,  l'embase  (1)  se 
prolonge  de  chaque  côté  par  deux  bords  latéraux  (10, 
11)  créant  un  logement  (13)  destiné  au  passage  du 
raidisseur  (2).  Les  dimensions  du  logement,  horizon- 
tale  "15"  et  verticale  "h5"  sont  bien  entendu  supérieu- 
res  aux  dimensions,  horizontale  "12"  et  verticale  "h2" 
du  raidisseur  pourformer  un  espace  "e"  comme  dans 
les  cas  précédants.  Le  support  (4)  se  présente  dans 
ce  cas  comme  une  simple  plaque  solidaire  des  surfa- 

ces  supérieures  des  bords  latéraux  (10,  11)  de  l'em- 
base  (1). 

Selon  le  mode  de  réalisation  représenté  auxfigu- 
5  res  1  à  6,  la  partie  centrale  de  la  surface  inférieure 

(216)  du  raidisseur  n'est  pas  liée  à  l'embase.  Cette 
zone  non  fixée  est  localisée  au  niveau  du  support  (4), 
et  l'on  peut  même  laisser  un  jeu  "e1"  entre  la  surface 
inférieure  du  raidisseur  et  la  surface  supérieure  de 

10  l'embase.  Le  raidisseur  étant  libre  entre  les  points  A 
et  B  séparant  les  deux  interfaces  (31  ,  32). 

Selon  le  mode  de  réalisation  des  figures  1  à  7,  le 
support  (4)  reçoit  à  l'avant  la  fixation  avant  (51)  et 
s'étend  vers  l'arrière  sur  une  longueur  "L4"  jusque 

15  sous  la  fixation  arrière  (52).  Ladite  fixation  arrière 
(52)  appelée  communément  talonnière  étant  elle- 
même  fixée  sur  la  partie  arrière  dudit  support  (4). 

La  figure  12  représente  une  variante  selon  la- 
quelle  le  ski  comprend  deux  supports  (4)  espacés  l'un 

20  de  l'autre,  un  premier  support  avant  (4a)  sur  lequel 
est  fixée  la  butée  avant  (51)  de  retenue  de  la  chaus- 
sure,  et  un  deuxième  support  ou  support  arrière  (4b) 
sur  lequel  est  fixée  la  talonnière  (52). 

Le  support  (4,  4a,  4b)  peut  être  un  élément  injecté 
25  en  matière  plastique  ou  un  profilé  métallique,  un  élé- 

ment  en  plastique  pultrudé  ou  extrudé. 
Bien  entendu,  le  support  (4,  4a,  4b)  peut  être 

d'une  seule  et  même  pièce  ou  être  constitué  de  diffé- 
rentes  pièces,  voire  même  constitué  par  une  partie  de 

30  la  fixation  (5,  51,  52)  correspondante. 
Notons  aussi  que  la  liaison  (6)  entre  le  support  (4, 

4a,  4b)  et  l'embase  peut  être  rigide  comme  cela  est 
décrit  précédemment,  mais  aussi  souple.  Les  figures 
13  et  14  représentent  une  telle  variante  et  dans  la- 

35  quelle  la  liaison  est  réalisée  par  une  interface  (60)  en 
matériau  souple. 

La  liaison  (6)  pourrait  aussi  être  du  type  à  glissiè- 
re  (60)  pour  permettre  le  coulissement  longitudinal 
éventuel  du  support  (4)  par  rapport  à  l'embase  (1).  Ce 

40  coulissement  longitudinal  pouvant,  par  exemple,  per- 
mettre  de  régler  et  verrouiller  la  fixation  dans  la  posi- 
tion  choisie,  ou  encore  coulisser  contre  l'action  d'un 
ressort,  comme  il  est  d'usage  et  bien  connu  dans  les 
talonnières  de  retenue  de  talon  de  chaussure. 

45  Notons  aussi  que  la  liaison  (3)  entre  le  raidisseur 
(2)  et  l'embase  (1)  peut  être  souple  comme  dans  les 
réalisations  décrites  précédemment,  mais  qu'elle 
peut  aussi  être  rigide  comme  cela  est  représenté  à  la 
figure  16.  Selon  cette  variante,  les  extrémités  avant 

50  et  arrière  (209,  210)  du  raidisseur  (2)  sont  rendues  so- 
lidaires  de  façon  rigide  à  la  surface  supérieure  de 
l'embase  (1)  pour  laisser  libre  la  zone  centrale.  Cette 
liaison  rigide  (3)  peut  être  obtenue  partout  moyen  tel 
que  collage,  par  liaison  mécanique  comme  des  vis  ou 

55  des  rivets  ou  même  par  soudage,  notamment  par  ul- 
trasons  ou  par  vibrations. 

On  peut  aussi  ajouter  que  la  rigidité  du  raidisseur 
peut  être  inférieure  ou  égale  à  celle  de  l'embase. 

Rajoutons  que  l'espace  "e"  (figure  6)  entre  le  sup- 
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port  (4)  et  le  raidisseur  (2)  peut  être  rempli  d'une 
mousse  très  souple  pour  empêcher  la  formation  de 
glace. 

La  chaussure  du  skieur  est  en  appui  directement 
ou  indirectement  sur  le  support  (4).  Toutefois  la 
chaussure  retenue  latéralement  et  verticalement  par 
sa  fixation  correspondante  pourrait  être  en  appui  sur 
le  dessus  du  raidisseur. 

Les  figures  1  7  et  1  8  montrent  des  variantes  selon 
lesquelles  l'interface  souple  (60)  liant  le  support  à 
l'embase,  a  une  épaisseur  qui  n'est  pas  constante. 
Dans  la  variante  de  la  figure  17,  l'épaisseur  augmente 
vers  l'avant,  mais  celle-ci  pourrait  tout  aussi  bien  aug- 
menter  vers  l'arrière.  Dans  la  variante  représentée  à 
la  figure  18,  l'interface  augmente  en  épaisseur  à  la 
fois  à  l'avant  et  à  l'arrière. 

Les  figures  19  à  22  montrent  d'autres  modes  de 
réalisation  selon  lesquels  le  raidisseur  (2)  est  lié  à 
l'embase  par  ses  extrémités  avant  et  arrière 
(209,210)  par  des  moyens  de  retenue  constitués  par 
des  éléments  intermédiaires  de  retenue  (90,  91)  as- 
surant  sa  retenue  verticale  et  latérale. 

Selon  la  variante  de  la  figure  19,  la  surface  infé- 
rieure  (21  6)  du  raidisseur  (2)  n'est  pas  directement  en 
contact  avec  la  surface  supérieure  (115)  de  l'embase 
(1),  alors  que  dans  la  variante  de  la  figure  20,  il  y  a 
contact. 

Dans  le  premiercas,  l'augmentation  de  la  hauteur 
a  notamment  pour  effet  d'augmenter  le  couple  exercé 
par  le  raidisseur  sur  l'embase  au  niveau  des  éléments 
de  retenue  (90,  91  );  ce  qui  a  pour  conséquence  d'aug- 
menter  la  pression  de  l'embase  sur  la  neige.  On  peut 
également  envisager  d'exercer  une  précontrainte  du 
raidisseur  tendant  à  augmenter  ce  couple  en  utilisant 
un  raidisseur  constitué  d'une  lame  maintenue  dans  sa 
partie  centrale  par  des  moyens  de  guidage  par  exem- 
ple. 

Ce  mode  de  réalisation  est  notamment  représen- 
té  à  la  figure  21.  Le  raidisseur  est  constitué  d'une 
lame  (2)  précontrainte  en  butée  sur  les  moyens  de  re- 
tenue  et  guidée  par  plusieurs  moyens  de  guidage  (4, 
60,  61)  espacés  le  long  du  ski  et  fixés  à  l'embase.  On 
peut  prévoir  que  les  moyens  de  retenue  (90,  91) 
soient  réglables  longitudinalement  de  façon  à  pouvoir 
faire  réagir  la  précontrainte  de  la  lame  (réglage  non 
représenté). 

Les  moyens  de  retenue  (90,  91)  sont  constitués 
chacun  par  au  moins  une  paroi  transversale  (92) 
s'étendant  vers  le  haut  et  une  paroi  horizontale  (93) 
s'étendant  vers  le  centre  du  ski  pour  constituer  un  lo- 
gement  inférieur  (94)  ouvert  en  direction  du  centre  du 
ski  et  fermé  latéralement  par  deux  parois  latérales 
(95,  96)  de  retenue  latérale.  Les  extrémités  (209,  21  0) 
du  raidisseur  étant  engagées  et  retenues  dans  le  lo- 
gement  inférieur  (94).  On  pourrait  bloquer  les  deux 
extrémités  dans  leur  logement  correspondant  ou  blo- 
quer  l'une  seulement  des  extrémités  (209  ou  210)  et 
permettre  le  déplacement  de  l'autre  (210  ou  209) 

dans  son  logement  correspondant,  comme  cela  est 
représenté  aux  figures  22c  et  22d.  A  la  figure  22c,  le 
jeu  "e/'  permet  un  déplacement  "d"  de  l'extrémité 

5  correspondante,  du  raidisseur.  Mais  le  déplacement 
relatif  longitudinal  peut  se  faire  contre  l'action  d'un 
système  élastique  (97),  comme  cela  est  représenté  à 
la  figure  22d. 

La  figure  22e  représente  un  cas  où  la  hauteur  du 
10  raidisseur  peut  être  réglée  par  tout  moyen  tel  que  vis- 

sage  ou  autres. 
La  figure  22f  représente  un  cas  où  le  raidisseur 

peut  être  précontraint  longitudinalement  par  un 
moyen  de  vissage  longitudinal  par  exemple. 

15  Les  moyens  de  retenue  longitudinaux  et  verti- 
caux  (90,  91)  pourraient  aussi  être  constitués  par  des 
systèmes  d'articulation  (90',  91')  comme  cela  est  re- 
présenté  aux  figures  24  et  26.  Ainsi,  les  extrémités 
avant  (209)  et  arrière  (21  0)  du  raidisseur  (2)  sont  liées 

20  à  l'embase  (1)  par  un  axe  d'articulation  transversal 
(90,  91),  ladite  articulation  (90',  91')  étant  retenue  à 
l'embase  (1)  par  un  support  d'articulation  (80) 
comprenant  deux  parois  latérales  de  retenue  (81  ,  82). 

L'étrier  (4,  4a,  4b)  représenté  précédemment,  a  la 
25  forme  générale  d'un  "U"  renversé,  mais  il  pourrait  en 

être  autrement,  comme  par  exemple  cela  est  repré- 
senté  à  la  figure  25.  Selon  cette  variante,  l'étrier  (4) 
est  formé  par  une  pièce  ayant  la  forme  générale  d'un 
"U"  dont  la  paroi  transversale  (46)  est  disposée  entre 

30  le  raidisseur  (2)  et  son  embase  (1). 
Les  figures  27  à  30  montrent  une  variante  de  réa- 

lisation  du  support  (4a,  4b).  Selon  cette  variante,  le 
support  est  constitué  de  deux  matériaux  différents  : 
une  première  partie  (161)  en  matériau  (M1),  par 

35  exemple  rigide  et  une  deuxième  partie  (162)  en  un  au- 
tre  matériau  (M2),  par  exemple  plus  souple.  La  partie 
rigide  (161)  comprend  une  partie  horizontale  (163)  et 
deux  parties  latérales  (1  64),  la  partie  souple  étant  dis- 
posée  sous  la  partie  horizontale  et  se  trouvant  du  côté 

40  du  centre  du  ski. 
La  figure  31  est  une  vue  similaire  à  la  figure  27 

montrant  une  variante  selon  laquelle  les  parties  sou- 
ples  (162)  ne  sont  pas  tournées  l'une  vers  l'autre  vers 
le  centre  du  ski,  mais  tournées  du  côté  des  extrémités 

45  avant  et  arrière  dudit  ski. 
Les  figures  32  à  34  montrent  une  variante  de  réa- 

lisation  de  l'invention  dans  laquelle  le  support  (4) 
comprend  une  ou  plusieurs  couches  de  renforts  de  fa- 
çon  à  compléter  les  caractéristiques  de  raideur  de 

50  l'embase  (1).  Une  telle  construction  peut  être  utile  no- 
tamment  lorsque  l'on  désire  réduire  la  hauteur  du 
complexe  embase/support  tout  en  conservant  des 
caractéristiques  mécaniques  suffisantes. 

La  figure  32  illustre  le  cas  où  l'étrier  est  muni  d'un 
55  insert  de  renfort  (470)  ayant  la  forme  d'une  plaque  in- 

sérée  dans  une  coque  (471)  en  forme  de  U  renversé. 
L'insert  peut  être  une  plaque  métallique  en  alliage 
d'aluminium  par  exemple  ou  une  plaque  en  matériau 
composite.  Le  support  (4)  peut  être  obtenu  par  mou- 
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lage  par  injection  de  la  coque  (48)  en  matière  plasti- 
que.  Dans  ce  cas,  on  peut  bien  entendu  prévoir  que 
l'insert  soit  solidarisé  à  la  coque  lors  de  l'injection. 

La  figure  33  illustre  le  cas  où  l'étrier  est  constitué 
d'une  coque  de  renfort  (480)  en  forme  de  U  renversé 
sur  laquelle  est  solidarisée  une  couche  de  décor 
(481).  La  coque  de  renfort  (480)  peut  être  réalisée 
d'une  ou  plusieurs  couches  de  matériaux  composites 
de  tout  type  comme  vu  précédant  pour  la  constitution 
des  couches  de  renforts  de  l'embase. 

De  même,  la  couche  de  décor  (481)  peut  être  en 
matière  plastique  telle  que  polyamide  ou  autre. 

La  figure  34  illustre  la  structure  interne  du  ski  de 
l'invention  dans  la  région  où  s'étend  le  support  (4). 

Dans  ce  cas  la  structure  de  l'embase  (1) 
comprend  entre  autre,  une  couche  de  glissement 
(109),  des  éléments  de  renfort  inférieurs  (110,  111), 
un  noyau  (105).  Les  éléments  de  renfort  supérieurs 
ne  recouvrent  pas  le  noyau,  contrairement  au  cas  de 
la  figure  6,  et  sont  remplacés  par  l'élément  de  renfort 
(480)  du  support  (4). 

Bien  entendu,  le  support  (4)  peut  s'étendre  plus 
largement  au  delà  de  la  zone  de  montage  des  fixa- 
tions,  ce  qui  peut  être  particulièrement  avantageux 
dans  la  mesure  où  sa  fonction  n'est  pas  uniquement 
celle  de  devoir  transmettre  les  sollicitations  du  skieur 
sur  l'embase  mais  également  celle  d'intervenir  dans 
la  distribution  de  raideur  le  long  du  ski. 

Les  figures  35  à  37  présentent  un  mode  de  réa- 
lisation  dans  lequel  le  raidisseur  est  de  conception 
particulière  de  façon  à  limiter  son  encombrement  et 
donc  à  réduire  la  hauteur  des  fixations  par  rapport  à 
la  neige.  Cette  diminution  de  hauteur  permet  notam- 
ment  une  meilleure  efficacité  de  l'utilisation  des  freins 
de  ski. 

Le  raidisseur  (2),  dans  ce  cas,  se  compose  de 
deux  profilés  centraux  (24,  25)  de  longueur  utile  L3  au 
moins  égale  ou  supérieure  à  la  longueur  de  la  zone 
prévue  pour  le  montage  des  fixations  (5). 

De  même,  les  profilés  sont  espacés  l'un  de  l'autre 
d'une  distance  13  suffisante  à  la  largeur  des  fixations 
(5). 

Des  organes  d'accouplement  avant  et  arrière 
(26,  27)  permettent  de  relier  statiquement  chacune 
des  extrémités  des  profilés  (24,  25). 

Chacun  de  ces  organes  (26,  27)  est  fixé  par  une 
liaison  rigide  ou  souple  à  l'embase  (1)  du  ski. 

L'étrier  (4)  a  la  forme  générale  d'une  plaque  mu- 
nie  de  rebords  latéraux  (44,  45)  recouvrant  partielle- 
ment  ou  totalement  les  profilés  et  permettant  ainsi 
leur  retenue  en  cas  de  flambage  latéral  de  chacun 
d'eux.  L'étrier  est  d'autre  part  relié  dans  sa  partie  cen- 
trale  (46)  directement  à  l'embase  par  tout  moyen  de 
liaison. 

Les  profilés  peuvent  éventuellement  être  inté- 
grés  latéralement,  en  partie  ou  totalement  dans  des 
logements  (14)  de  l'embase  de  forme  complémentai- 
re,  de  façon  à  limiter  au  mieux  leur  encombrement. 

Les  profilés  sont  de  préférence  réalisés  en  maté- 
riau  composite  par  pultrusion  et  assemblés  par  mou- 
lage,  collage  ou  tout  autre  moyen  aux  organes  d'ac- 

5  couplement  (26,  27).  Ces  derniers  peuvent  être  de 
toute  nature,  forme  ou  structure.  On  peut  prévoir,  no- 
tamment  leur  constitution  en  matériau  de  renfort  à 
base  de  fibres  et  résine  thermodurcissable  par  exem- 
ple. 

10  Les  figures  38  à  41  représentent  un  mode  de  réa- 
lisation  particulier  de  l'invention  dans  lequel  le  raidis- 
seur  est  constitué  par  un  profilé  renforcé  dont  la  for- 
me  est  évolutive  longitudinalement.  Comme  le  montre 
la  figure  41,  le  raidisseur  a  la  forme  d'une  plaque  pla- 

15  ne  au  voisinage  de  ses  extrémités  puis  présente  une 
nervure  centrale  (28)  dont  la  largeur  "16"  augmente 
progressivement  en  direction  de  la  zone  médiane  du 
raidisseur,  comme  le  montre  les  figures  39  et  40.  Cet- 
te  forme  évolutive  permet  notamment  de  pouvoirfaire 

20  varier  la  rigidité  propre  du  raidisseur  en  fonction  de  sa 
position  longitudinale  considérée.  Il  présentera,  en 
effet,  une  rigidité  supérieure  au  centre  et  diminuant 
progressivement  vers  les  extrémités  et  joue  ainsi  le 
même  rôle  qu'un  raidisseur  dont  la  courbe  d'épais- 

25  seur  et  la  section  varient  le  long  du  ski.  Ce  mode  de 
réalisation  présente  l'avantage  par  rapport  à  ceux  dé- 
crits  précédemment  d'être  facilement  réalisable  par  la 
technique  des  TRE  (Thermoplastique  Renforcé  Es- 
tampable),  SMC  (Sheet  Molding  Compound)  ou  par 

30  pultrusion  par  exemple.  Le  profilé  peut  être  recouvert 
d'une  couche  superficielle  destinée  à  le  protéger  et  à 
recevoir  éventuellement  un  décor  (non  représenté). 

35  Revendications 

1.  Ski  comprenant  un  premier  ensemble  inférieur  ou 
embase  (1)  dont  l'extrémité  avant  est  relevée 
pour  former  la  spatule  (117)  et  un  deuxième  en- 

40  semble  supérieur  ou  raidisseur  (2)  partiellement 
lié  à  l'embase  par  ses  extrémités  avant  (209)  et 
arrière  (210)  au  moyen  de  liaisons  (3)  souple 
et/ou  rigide  ;  ladite  extrémité  avant  (209)  se  si- 
tuant  entre  le  point  (119)  de  contact  spatule  de 

45  l'embase  et  l'extrémité  avant  (120)  de  la  zone 
normalisée  de  montage  des  fixations  et  l'extrémi- 
té  arrière  (21  0)  se  situant  entre  le  point  de  contact 
arrière  (121)  et  l'extrémité  arrière  (122)  de  la 
zone  normalisée  de  montage  des  fixations,  et  au 

50  moins  un  support  ou  étrier  (4)  lié  à  l'embase,  for- 
mant  un  logement  (13)  pour  le  libre  passage  du 
raidisseur  (2),  caractérisé  en  ce  que  ledit  support 
ou  étrier  (4)  est  destiné  à  recevoir  les  fixations 
(5,51  ,52)  pour  le  maintien  de  la  chaussure  sur  le 

55  ski,  et  s'étend  vers  l'avant  au  moins  jusqu'à  l'ex- 
trémité  avant  (121)  de  la  zone  normalisée,  et  vers 
l'arrière  au  moins  jusqu'à  l'extrémité  arrière  de  la- 
dite  zone  normalisée. 
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2.  Ski  selon  la  revendication  1,  caractérisé  en  ce 
que  le  raidisseur  (2)  a  une  longueur  "L2"  inférieu- 
re  à  la  longueur  "L1  "  de  la  surface  de  l'embase  (1  ) 
en  contact  avec  la  neige. 

3.  Ski  selon  la  revendication  2,  caractérisé  en  ce 
que  la  longueur  "L2"  du  raidisseur  est  comprise 
entre  50  et  100%  de  la  longueur  "L1". 

4.  Ski  selon  la  revendication  3,  caractérisé  en  ce 
que  l'extrémité  avant  (209)  du  raidisseur  (2)  est 
située  entre  la  zone  (119)  de  contact  spatule  de 
l'embase  et  l'extrémité  avant  (120)  de  la  zone  de 
montage  des  fixations. 

5.  Ski  selon  la  revendication  3,  caractérisé  en  ce 
que  l'extrémité  arrière  (210)  du  raidisseur  (2)  est 
située  entre  la  zone  (121)  de  contact  talon  de 
l'embase  et  l'extrémité  arrière  (122)  de  la  zone  de 
montage  des  fixations. 

6.  Ski  selon  l'une  quelconque  des  revendications 
précédentes,  caractérisé  en  ce  que  le  milieu  (211) 
du  raidisseur  (2)  est  situé  au  niveau  du  milieu 
(123)  de  la  zone  en  contact  avec  la  neige  de  l'em- 
base. 

7.  Ski  selon  l'une  quelconque  des  revendications  1 
à  5,  caractérisé  en  ce  que  le  milieu  (211)  du  rai- 
disseur  (2)  est  situé  en  avant  du  milieu  (123)  de 
la  zone  en  contact  avec  la  neige  de  l'embase. 

8.  Ski  selon  l'une  quelconque  des  revendications  1 
à  5,  caractérisé  en  ce  que  le  milieu  (211)  du  rai- 
disseur  (2)  est  situé  en  arrière  du  milieu  (123)  de 
la  zone  en  contact  avec  la  neige  de  l'embase. 

9.  Ski  selon  l'une  quelconque  des  revendications 
précédentes,  caractérisé  en  ce  que  la  largeur 
"12"  du  raidisseur  (2)  est  dans  la  zone  du  support 
(4)  inférieure  à  la  largeur  "11"  de  l'embase  (1) 
dans  cette  même  zone. 

10.  Ski  selon  la  revendication  9,  caractérisé  en  ce 
que  la  hauteur  "h1"  de  l'embase  (1)  et/ou  la  hau- 
teur  "h2"  du  raidisseur  est  constante. 

11.  Ski  selon  la  revendication  9,  caractérisé  en  ce 
que  la  hauteur  "h1"  de  l'embase  (1)  et/ou  la  hau- 
teur  "h2"  du  raidisseur  est  variable. 

12.  Ski  selon  la  revendication  11,  caractérisé  en  ce 
que  la  hauteur  "h2"  du  raidisseur  diminue  vers 
l'avant. 

13.  Ski  selon  la  revendication  11,  caractérisé  en  ce 
que  la  hauteur  "h2"  du  raidisseur  diminue  vers 
l'arrière. 

14.  Ski  selon  l'une  quelconque  des  revendications 
précédentes,  caractérisé  en  ce  que  l'embase  (1) 
et/ou  le  raidisseur  (2)  est  une  poutre  de  forme  al- 

5  longée. 

15.  Ski  selon  la  revendication  14,  caractérisé  en  ce 
que  l'embase  (1  )  est  une  poutre  constituée  par  un 
noyau  (105)  disposé  entre  deux  renforts,  un  pre- 

10  mier  renfort  supérieur  (101)  et  un  deuxième  ren- 
fort  inférieur  (110,  111),  et  comprend  une  couche 
de  glissement  (109)  comprenant  latéralement 
deux  carres  métalliques  latérales  (107,1  08),  ledit 
renfort  supérieur  étant  recouvert  au  moins  en 

15  partie  d'une  couche  superficielle  (112). 

16.  Ski  selon  la  revendication  15,  caractérisé  en  ce 
que  la  couche  superficielle  (112)  de  l'embase  (1) 
est  interrompue  au  niveau  du  raidisseur  (2). 

20 
17.  Ski  selon  l'une  quelconque  des  revendications 

14,  15  ou  16,  caractérisé  en  ce  que  le  raidisseur 
(2)  est  une  poutre  constituée  par  un  noyau  (201) 
disposé  entre  deux  renforts,  un  premier  renfort 

25  supérieur  (204)  et  un  deuxième  renfort  inférieur 
(203),  ledit  renfort  supérieur  étant  recouvert 
d'une  couche  superficielle  (208). 

18.  Ski  selon  l'une  quelconque  des  revendications 
30  précédentes,  caractérisé  en  ce  que  le  raidisseur 

(2)  est  lié  à  l'embase  par  une  liaison  (3,  31,  32) 
localisée  à  ses  deux  extrémités. 

19.  Ski  selon  la  revendication  18,  caractérisé  en  ce 
35  que  les  extrémités  (209,  210)  du  raidisseur  (2) 

sont  reliés  à  l'embase  (1)  par  des  axes  d'articu- 
lation  transversaux  (90',  91'). 

20.  Ski  selon  la  revendication  18,  caractérisé  en  ce 
40  que  les  extrémités  (209,  210)  du  raidisseur  (2) 

sont  retenues  sur  l'embase  (1)  par  des  moyens 
de  retenue  longitudinaux,  latéraux  et  verticaux 
(90,  91). 

45  21.  Ski  selon  la  revendication  18,  caractérisé  en  ce 
que  la  liaison  (3)  est  du  type  souple. 

22.  Ski  selon  la  revendication  21,  caractérisé  en  ce 
que  la  liaison  souple  (3)  est  réalisée  par  deux  in- 

50  terfaces,  un  premier  interface  souple  avant  (31) 
disposé  sous  l'extrémité  avant  (209)  du  raidis- 
seur  (2)  et  un  deuxième  interface  souple  arrière 
(32)  disposé  sous  l'extrémité  arrière  (210)  dudit 
raidisseur  (2). 

55 
23.  Ski  selon  la  revendication  22,  caractérisé  en  ce 

que  les  interfaces  (31  et  32)  sont  constitués  par 
une  feuille  en  matériau  élastique  ou  visco-élasti- 
que. 

8 
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24.  Ski  selon  la  revendication  18,  caractérisé  en  ce 
que  la  liaison  (3)  est  du  type  rigide. 

25.  Ski  selon  l'une  quelconque  des  revendications 
précédentes,  caractérisé  en  ce  que  le  support  (4) 
a  la  forme  d'un  étrier  ayant  la  forme  d'un  "U"  ren- 
versé  et  comprend  une  paroi  supérieure  (40)  pro- 
longée  latéralement  et  vers  le  bas  par  deux  parois 
latérales  (41,  42)  pour  constituer  un  logement 
(43)  inférieur  ayant  la  forme  d'un  profil  en  creux 
s'étendant  longitudinalement  destiné  au  passage 
du  raidisseur  (2). 

26.  Ski  selon  la  revendication  25,  caractérisé  en  ce 
que  les  dimensions  du  logement  aussi  bien  hori- 
zontale  "14"  que  verticale  "h4"  sont  supérieures 
aux  dimensions  horizontale  "12"  et  verticale  "h2" 
du  raidisseur  pour  former  un  espace  "e"  néces- 
saire  à  la  liberté  de  ce  dernier. 

27.  Ski  selon  la  revendication  26,  caractérisé  en  ce 
que  le  support  (4)  reçoit  à  l'avant  la  fixation  avant 
(51)  et  s'étend  vers  l'arrière  sur  une  longueur  "L4" 
jusque  sous  la  fixation  arrière  (52). 

28.  Ski  selon  l'une  quelconque  des  revendications  1 
à  26,  caractérisé  en  ce  qu'il  comprend  deux  sup- 
ports  (4)  espacés  l'un  de  l'autre,  un  premier  sup- 
port  avant  (4a)  sur  lequel  est  fixé  la  butée  avant 
(51)  de  retenue  de  la  chaussure,  et  un  deuxième 
support  ou  support  arrière  (4b)  sur  lequel  estfixé 
la  talonnière  (52). 

29.  Ski  selon  l'une  quelconque  des  revendications 
précédentes,  caractérisé  en  ce  que  le  ou  les  sup- 
ports  (4,  4a,  4b)  est  d'une  seule  et  même  pièce 
ou  est  constitué  de  différentes  pièces. 

30.  Ski  selon  la  revendication  29,  caractérisé  en  ce 
que  le  support  est  constitué  par  une  partie  de  la 
fixation  (5,  51,  52)  correspondante. 

31.  Ski  selon  l'une  quelconque  des  revendications 
précédentes,  caractérisé  en  ce  que  la  liaison  (6) 
entre  le  support  (4,  4a,  4b)  et  l'embase  est  rigide. 

32.  Ski  selon  l'une  quelconque  des  revendications  1 
à  30,  caractérisé  en  ce  que  la  liaison  (6)  entre  le 
support  (4,  4a,  4b)  et  l'embase  est  souple  et  réa- 
lisée  par  une  interface  (60)  en  matériau  souple. 

Patentansprùche 

1.  Ski,  der  eine  erste  untere  Einheit  oder  Fuliplatte 
(1),  deren  Vorderende  hochgezogen  ist,  um  die 
Spatel  (117)  zu  bilden,  und  eine  zweite  obère  Ein- 
heit  oder  Aussteifung  (2)  aufweist,  die  teilweise 

mit  der  Fuliplatte  durch  ihre  vorderen  (209)  und 
hinteren  (210)  Enden  mittels  weichen  und/oder 
steifen  Verbindungen  (3)  verbunden  ist;  wobei 

5  das  Vorderende  (209)  sich  zwischen  dem  Kon- 
taktpunkt  (1  1  9)  der  Spatel  der  Fuliplatte  und  dem 
Vorderende  (120)  der  normierten  Montagezone 
der  Bindungen  bef  indet,  und  wobei  sich  das  hin- 
tere  Ende  (210)  zwischen  dem  hinteren  Kontakt- 

10  punkt  (121)  und  dem  hinteren  Ende  (122)  der  nor- 
mierten  Montagezone  der  Bindungen  befindet, 
und  wobei  zumindest  ein  Tràger  oder  Bùgel  (4), 
der  mit  der  Fuliplatte  verbunden  ist,  eine  Aufnah- 
me  (1  3)  fùrden  freien  Durchgang  der  Aussteifung 

15  (2)  bildet,  dadurch  gekennzeichnet,  dali  der  Trà- 
ger  oder  Bùgel  (4)  dazu  bestimmt  ist,  die  Bindun- 
gen  (5,  51,  52)  fur  das  Halten  des  Schuhes  auf 
dem  Ski  aufzunehmen  und  sich  nach  vorne  zu- 
mindest  bis  zum  vorderen  Ende  (121)  der  nor- 

20  mierten  Zone  und  nach  hinten  zumindest  bis  zum 
hinteren  Ende  der  normierten  Zone  erstreckt. 

2.  SkigemàliAnspruch  1,  dadurch  gekennzeichnet, 
dali  die  Aussteifung  (2)  eine  Lange  "L2"  hat,  die 

25  geringer  als  die  Lange  "L1"  der  Oberf  lâche  der 
Fuliplatte  (1)  in  Kontakt  mit  dem  Schnee  ist. 

3.  Ski  gemàli  Anspruch  2,  dadurch  gekennzeichnet, 
dali  die  Lange  "L2"  der  Aussteifung  zwischen  50 

30  und  100  %  der  Lange  "L1"  liegt. 

4.  Ski  gemàli  Anspruch  3,  dadurch  gekennzeichnet, 
dali  sich  das  Vorderende  (209)  der  Aussteifung 
(2)  zwischen  der  Spatelkontaktzone  (119)  der 

35  Fuliplatte  und  dem  Vorderende  (120)  der  Monta- 
gezone  der  Bindungen  befindet. 

5.  Ski  gemàli  Anspruch  3,  dadurch  gekennzeichnet, 
dali  das  hintere  Ende  (210)  der  Aussteifung  (2) 

40  sich  zwischen  der  Fersenkontaktzone  (121)  der 
Fuliplatte  und  dem  hinteren  Ende  (122)  der  Mon- 
tagezone  der  Bindungen  befindet. 

6.  Ski  gemàli  einem  der  vorhergehenden  Ansprù- 
45  che,  dadurch  gekennzeichnet,  dali  die  Mitte  (211) 

der  Aussteifung  (2)  sich  auf  dem  Niveau  der  Mitte 
(123)  der  Kontaktzone  mit  dem  Schnee  der  Fuli- 
platte  befindet. 

50  7.  Ski  gemàli  einem  der  Ansprùche  1  bis  5,  dadurch 
gekennzeichnet,  dali  die  Mitte  (211)  der  Ausstei- 
fung  (2)  sich  vorder  Mitte  (123)  der  Zone  in  Kon- 
takt  mit  dem  Schnee  der  Fuliplatte  befindet. 

55  8.  Ski  gemàli  einem  der  Ansprùche  1  bis  5,  dadurch 
gekennzeichnet,  dali  die  Mitte  (211)  der  Ausstei- 
fung  (2)  sich  hinter  der  Mitte  (123)  der  Zone  in 
Kontakt  mit  dem  Schnee  der  Fuliplatte  befindet. 

9 
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9.  Ski  gemàli  einem  der  vorhergehenden  Ansprù- 
che,  dadurch  gekennzeichnet,  dali  die  Breite  "12" 
der  Aussteifung  (2)  in  dem  Bereich  des  Tràgers 
(4)  kleinerals  die  Breite  "11"  der  Fuliplatte  (1)  in 
dieser  gleichen  Zone  ist. 

1  0.  Ski  gemàli  Anspruch  9,  dadurch  gekennzeichnet, 
dali  die  Hôhe  "h1"  der  Fuliplatte  (1)  und/oder  die 
Hôhe  "h2"  der  Aussteifung  konstant  ist. 

11.  Ski  gemàli  Anspruch  9,  dadurch  gekennzeichnet, 
dali  die  Hôhe  "h1"  der  Fuliplatte  (1)  und/oder  die 
Hôhe  "h2"  der  Aussteifung  variabel  ist. 

12.  Ski  gemàli  Anspruch  11,  dadurch  gekennzeich- 
net,  dali  die  Hôhe  "h2"  der  Aussteifung  nach  vor- 
ne  abnimmt. 

14.  Ski  gemàli  einem  der  vorhergehenden  Ansprù- 
che,  dadurch  gekennzeichnet,  dali  die  Fuliplatte 
(1)  und/oder  die  Aussteifung  (2)  ein  Tràger  von 
gestreckter  Form  ist. 

wobei  die  obère  Verstàrkung  von  einer  Oberflà- 
chenschicht  (208)  bedeckt  ist. 

18.  Ski  gemàli  einem  der  vorhergehenden  Ansprù- 
che,  dadurch  gekennzeichnet,  dali  die  Ausstei- 
fung  (2)  mit  der  Fuliplatte  durch  eine  Verbindung 
(3,  31  ,  32)  verbunden  ist,  die  sich  an  ihren  beiden 
Enden  befindet. 

19.  Ski  gemàli  Anspruch  18,  dadurch  gekennzeich- 
net,  dalidie  Enden  (209,  210)  der  Aussteifung  (2) 
mit  der  Fuliplatte  (1)  durch  die  transversalen  Ge- 

5  lenkachsen  (90',  91')  verbunden  sind. 

20.  Ski  gemàli  Anspruch  18,  dadurch  gekennzeich- 
net,  dalidie  Enden  (209,  210)  der  Aussteifung  (2) 
auf  der  Fuliplatte  (1)  mittels  longitudinales  late- 

10  ralen  und  vertikalen  Halterungen  (90,  91)  zurùck- 
gehalten  werden. 

21.  Ski  gemàli  Anspruch  18,  dadurch  gekennzeich- 
net,  dali  die  Verbindung  (3)  vom  weichen  Typ  ist. 

15 
22.  Ski  gemàli  Anspruch  21  ,  dadurch  gekennzeich- 

net,  dali  die  weiche  Verbindung  (3)  durch  zwei 
Schnittstellen  realisiert  ist,  einer  ersten  weichen 
vorderen  Schnittstelle  (31),  die  unterdem  vorde- 

20  ren  Ende  (209)  der  Aussteifung  (2)  angeordnet 
ist,  und  eine  zweite  weiche  hintere  Schnittstelle 
(32),  die  unterdem  hinteren  Ende  (210)  der  Aus- 
steifung  (2)  angeordnet  ist. 

25  23.  Ski  gemàli  Anspruch  22,  dadurch  gekennzeich- 
net,  dali  die  Schnittstellen  (31,  32)  durch  eine 
Schicht  aus  elastischem  oder  viskoelastischem 
Material  gebildet  sind. 

30  24.  Ski  gemàli  Anspruch  18,  dadurch  gekennzeich- 
net,  dali  die  Verbindung  (3)  vom  steifen  Typ  ist. 

25.  Ski  gemàli  einem  der  vorhergehenden  Ansprù- 
che,  dadurch  gekennzeichnet,  dali  der  Tràger  (4) 

35  die  Form  eines  Bùgels  hat,  der  die  Form  eines 
umgedrehten  "U"  hat,  und  eine  obère  Wand  (40) 
aufweist,  die  latéral  und  nach  unten  durch  zwei 
latérale  Wànde  (41,  42)  verlàngert  ist,  um  eine 
untere  Aufnahme  (43)  zu  bilden,  die  die  Form  ei- 

40  nés  Hohlprofiles  hat,  das  sich  longitudinal  er- 
streckt  und  zum  Durchgang  der  Aussteifung  (2) 
bestimmt  ist. 

26.  Ski  gemàli  Anspruch  25,  dadurch  gekennzeich- 
45  net,  dali  die  Ausmalie  der  Aufnahme  sowohl  ho- 

rizontal  "14"  als  auch  vertikal  "h4"  grôlier  als  die 
horizontalen  "12"  und  vertikalen  "h2"  Dimensio- 
nen  der  Aussteifung  sind,  um  einen  Raum  "e"  zu 
bilden,  der  notwendig  fùr  die  Freiheit  des  letzte- 

50  ren  ist. 

27.  Ski  gemàli  Anspruch  26,  dadurch  gekennzeich- 
net,  dali  der  Tràger  (4)  vorne  die  vordere  Bindung 
(51)  aufnimmt  und  sich  nach  hinten  ùber  eine 

55  Lànge  "L4"  bis  unter  die  hintere  Bindung  (52)  er- 
streckt. 

28.  Ski  gemàli  einem  der  Ansprùche  1  bis  26,  da- 
durch  gekennzeichnet,  dali  er  zwei  Tràger  (4) 

13.  Ski  gemàli  Anspruch  11,  dadurch  gekennzeich-  20 
net,  dali  die  Hôhe  "h2"  der  Aussteifung  nach  hin- 
ten  abnimmt. 

15.  Ski  gemàli  Anspruch  14,  dadurch  gekennzeich- 
net,  dali  die  Fuliplatte  (1)  ein  Tràger  ist,  der  durch  30 
einen  Kern  (105),  der  zwischen  zwei  Verstàrkun- 
gen  angeordnet  ist,  einer  ersten  oberen  Verstàr- 
kung  (101)  und  einer  zweiten  unteren  Verstàr- 
kung  (110,  111),  gebildet  ist,  und  eine  Gleitschicht 
(109)  aufweist,  die  latéral  zwei  metallische  late-  35 
raie  Kanten  (107,  108)  aufweist,  wobei  die  obère 
Verstàrkung  zumindest  zu  einem  Teil  von  einer 
Oberflàchenschicht  (112)  bedeckt  ist. 

16.  Ski  gemàli  Anspruch  15,  dadurch  gekennzeich-  40 
net,  dali  die  Oberflàchenschicht  (112)  der  Fuli- 
platte  (1)  auf  dem  Niveau  der  Aussteifung  (2)  un- 
terbrochen  ist. 

1  7.  Ski  gemàli  einem  der  Ansprùche  14,15  oder  16,  45 
dadurch  gekennzeichnet,  dali  die  Aussteifung  (2) 
ein  Tràger  ist,  der  durch  einen  Kern  (201),  der 
zwischen  zwei  Verstàrkungen  angeordnet  ist,  ei- 
ner  ersten  oberen  Verstàrkung  (204)  und  einer 
zweiten  unteren  Verstàrkung  (203),  gebildet  ist,  50 

10 
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aufweist,  die  voneinander  beabstandet  sind,  ei- 
nen  ersten  vorderen  Tràger  (4a),  auf  dem  dervor- 
dere  Anschlag  (51)  der  Halterung  des  Schuhes 
befestigt  ist,  und  einen  zweiten  Tràger  oder  hin- 
teren  Tràger  (4b),  auf  dem  die  Fersenhalterung 
(52)  befestigt  ist. 

29.  Ski  gemàli  einem  der  vorhergehenden  Ansprù- 
che,  dadurch  gekennzeichnet,  dali  der  oder  die 
Tràger  (4,  4a,  4b)  aus  einem  einzigen  und  glei- 
chen  Stùck  ist,  oder  aus  verschiedenen  Stùcken 
gebildet  ist. 

30.  Ski  gemàli  Anspruch  29,  dadurch  gekennzeich- 
net,  dali  der  Tràger  aus  einem  entsprechenden 
Teil  der  Bindung  (5,  51,  52)  gebildet  ist. 

31.  Ski  gemàli  einem  der  vorhergehenden  Ansprù- 
che,  dadurch  gekennzeichnet,  dali  die  Verbin- 
dung  (6)  zwischen  dem  Tràger  (4,  4a,  4b)  und  der 
Fuliplatte  steif  ist. 

32.  Ski  gemàli  einem  der  Ansprùche  1  bis  30,  da- 
durch  gekennzeichnet,  dali  die  Verbindung  (6) 
zwischen  dem  Tràger  (4,  4a,  4b)  und  der  Fuliplat- 
te  weich  ist  und  durch  eine  Schnittstelle  (60)  aus 
einem  weichen  Material  realisiert  ist. 

Claims 

1.  A  ski  including  a  first  lowerassembly  or  base  (1), 
whose  front  end  is  raised  to  form  the  tip  (117), 
and  a  second  upper  assembly  or  tightener  (2) 
partially  joined  to  the  base  by  its  front  (209)  and 
rear  (210)  ends  by  means  of  flexible  and/or  rigid 
connections  (3);  said  front  end  (209)  being  locat- 
ed  between  the  point  (119)  of  contact  between 
the  tip  and  the  base  and  the  front  end  (120)  of  the 
standardized  binding  mounting  zone,  and  the 
rear  end  (210)  being  located  between  the  point 
(1  21  )  of  rear  contact  and  t  he  rear  end  (1  22)  of  t  he 
standardized  binding  mounting  zone,  and  at  least 
one  support  or  stirrup  (4)  joined  to  the  base, 
forming  a  seat  (113)  for  the  free  passage  of  the 
tightener  (2),  characterized  in  thatsaid  support  or 
stirrup  (4)  is  intended  to  receive  the  bindings  (5, 
51  ,  52)  for  holding  the  boot  onto  the  ski,  and  ex- 
tends  frontward  at  least  as  far  as  the  front  end 
(121)  of  said  standardized  zone,  and  rearward  at 
least  as  far  as  the  rear  end  of  said  standardized 
zone. 

2.  The  ski  of  claim  1  ,  characterized  in  that  the  tigh- 
tener  (2)  has  a  length  "L2"  less  than  the  length 
"L1"  of  the  surface  of  the  base  (1)  in  contact  with 
the  snow. 

3.  The  ski  of  claim  2,  characterized  in  that  the  length 
"L2"  of  the  tightener  is  between  50  and  100%  of 
the  length  "L1". 

5 
4.  The  ski  of  claim  3,  characterized  in  that  the  front 

end  (209)  of  the  tightener  (2)  is  located  the  zone 
(119)  between  the  tip  and  the  base,  and  the  front 
end  (120)  of  the  binding  mounting  zone. 

10 
5.  The  ski  of  claim  3,  characterized  in  that  the  rear 

end  (210)  of  the  tightener  (2)  is  located  between 
the  zone  of  contact  (121)  between  the  heel  end 
of  the  base  and  the  rear  end  (122)  of  the  binding 

15  mounting  zone. 

6.  The  ski  of  one  of  the  foregoing  claims,  character- 
ized  in  that  the  middle  (211)  of  the  tightener  (2) 
is  located  at  the  level  of  the  middle  (123)  of  the 

20  zone  of  the  base  that  is  in  contact  with  the  snow. 

7.  The  ski  of  one  of  claims  1-5,  characterized  in  that 
the  middle  (211)  of  the  tightener  (2)  is  located  for- 
ward  of  the  middle  (123)  of  the  zone  of  the  base 

25  in  contact  with  the  snow. 

8.  The  ski  of  one  of  claims  1-5,  characterized  in  that 
the  middle  (211)  of  the  tightener  (2)  is  located  to 
the  rear  of  the  middle  (123)  of  the  zone  of  the 

30  base  in  contact  with  the  snow. 

9.  The  ski  of  one  of  the  foregoing  claim,  character- 
ized  in  that  the  width  "12"  of  the  tightener  (2),  in 
the  support  zone  (4),  is  less  than  the  width  "11" 

35  of  the  base  (1)  in  this  same  zone. 

10.  The  ski  of  claim  9,  characterized  in  that  the  height 
"1"  of  the  base  (1)  and/or  the  height  "h2"  of  the 
tightener  is  constant. 

40 
11.  The  ski  ofclaim  9,  characterized  in  that  the  height 

"1"  of  the  base  (1)  and/or  the  height  "h2"  of  the 
tightener  is  variable. 

45  12.  The  ski  of  claim  11,  characterized  in  that  the 
height  "h2"  of  the  tightener  decreases  toward  the 
front. 

13.  The  ski  of  claim  11,  characterized  in  that  the 
50  height  "h2"  of  the  tightener  decreases  toward  the 

back. 

14.  The  ski  of  one  of  the  foregoing  claims,  character- 
ized  in  that  the  base  (1)  and/or  the  tightener  (2) 

55  is  a  beam  of  elongated  shape. 

15.  The  ski  ofclaim  14,  characterized  in  that  the  base 
(1)  is  a  beam  constituted  byacore(105)disposed 
between  two  reinforcements,  a  first  upper  rein- 

11 
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forcement  (101)  and  a  second  lower  renforce- 
ment  (110,  111),  and  includesaslidinglayer(109) 
that  laterally  includes  two  latéral  métal  edges 
(107,  108),  said  upper  reinforcement  being  at 
least  partially  covered  by  a  superficial  layer 
(112). 

16.  The  ski  ofclaim  15,  characterized  in  that  the  su- 
perficial  layer  (112)  of  the  base  (1)  is  interrupted 
at  the  level  of  the  tightener  (2). 

17.  The  ski  of  one  of  claims  14,  15,  or  16,  character- 
ized  in  that  the  tightener  (2)  is  a  beam  constituted 
by  a  core  (201)  disposed  between  two  renforce- 
ments,  a  first  upper  reinforcement  (204)  and  a 
second  lower  reinforcement  (203),  said  upper  re- 
inforcement  being  covered  by  a  superficial  layer 
(208). 

1  8.  The  ski  of  one  of  the  foregoing  claims,  character- 
ized  in  that  the  tightener  (2)  is  joined  to  the  base 
via  a  connection  (3,  31,  32)  located  at  its  two 
ends. 

19.  Theski  ofclaim  1  8,  characterized  inthattheends 
(209,  210)  of  the  tightener  (2)  are  joined  to  the 
base  (1)  via  transverse  axes  of  articulation  (90', 
91'). 

20.  The  ski  ofclaim  1  8,  characterized  inthattheends 
(209,  210)  of  the  tightener  92)  are  retained  on  the 
base  (1)  by  longitudinal,  latéral  and  vertical  re- 
taining  means  (0,  91). 

21.  The  ski  ofclaim  1  8,  characterized  inthatthe  con- 
nection  (3)  is  of  the  flexible  type. 

22.  Theski  ofclaim  21,  characterized  in  that  the  flex- 
ible  connection  (3)  is  embodied  by  two  interfaces, 
a  first  front  flexible  interface  (31)  disposed  under 
the  front  end  (209)  of  the  tightener  (2),  and  a  sec- 
ond  rear  flexible  interface  (32)  disposed  under 
the  rear  end  (210)  of  said  tightener  92). 

23.  The  ski  of  claim  22,  characterized  in  that  the  in- 
terfaces  (31  and  32)  are  constituted  by  a  sheet  of 
elastic  or  viscoelastic  material. 

the  passage  of  the  tightener  (2). 

26.  The  ski  ofclaim  25,  characterized  in  that  the  di- 
5  mensions  of  the  seat,  both  horizontally  "14"  and 

vertically  "h4",  are  greater  than  the  horizontal 
and  vertical  dimensions,  "12"  and  "h2",  respec- 
tively,  of  the  tightener,  in  order  to  form  a  space  "e" 
required  for  the  freedom  of  the  tightener. 

10 
27.  The  ski  ofclaim  26,  characterized  in  that  the  sup- 

port  (4)  at  the  front  receives  the  front  binding  (51) 
and  extends  rearward  overa  length  "L4"  as  far  as 
the  rear  binding  (52). 

15 
28.  The  ski  of  one  of  claims  1-26,  characterized  in 

that  it  includes  two  supports  (4)  spaced  apart 
from  one  another,  a  first  front  support  (4a)  onto 
which  the  front  toe  unit  (51)  for  retaining  the  boot 

20  is  f  ixed,  and  a  second,  or  rear  support  (4b),  onto 
which  the  heel  binding  (52)  is  fixed. 

29.  The  ski  of  one  of  the  foregoing  claims,  character- 
ized  in  that  the  support  or  supports  (4,  4a,  4b)  are 

25  either  one  and  the  same  pièce  or  are  constituted 
of  différent  pièces. 

30.  The  ski  ofclaim  29,  characterized  in  that  the  sup- 
port  is  constituted  by  part  of  the  corresponding 

30  binding  (5,  51,  52). 

31.  The  ski  of  one  of  the  foregoing  claims,  character- 
ized  in  that  the  connection  (6)  between  the  sup- 
port  (4,  4a,  4b)  and  the  base  is  rigid. 

35 
32.  The  ski  of  one  of  claims  1-30,  characterized  in 

that  the  connection  (6)  between  the  support  (4, 
4a,  4b)  and  the  base  is  flexible  and  is  embodied 
by  an  interface  (60)  of  flexible  material. 

40 

45 

24.  Theskiofclaim  1  8,  characterized  inthatthecon-  50 
nection  (3)  is  of  the  rigid  type. 

25.  The  ski  of  one  of  the  foregoing  claims,  character- 
ized  in  that  the  support  (4)  has  the  form  of  a  stir- 
rup  with  the  shape  of  an  inverted  U  and  includes  55 
an  upper  wall  (40)  extended  laterally  and  toward 
the  bottom  by  two  latéral  walls  (41,  42)  in  order 
tomakea  lower  seat  (43)  having  the  form  of  a  hol- 
low  profile  extending  longitudinally,  intended  for 

12 
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